
On peut dire d’une aporie qu’elle est en quelque sorte une réflexion dépourvue de la 

moindre chance d’aboutir, l’exemple retenu à ce propos est celui de la poule et de l’œuf, 

en ce qui nous concerne, appréhendés de façon globale nous pouvons dire de nous que 

nous sommes, à nous seuls, de ce genre-là, même si, à l’égard de toute analyse, 

l’impossibilité d’une conclusion, s’avère par défaut, lorsqu’elle est prise en compte de 

manière anticipée, à sa façon, être une autre finalité.  

Déjà ne peut-on pas dire de toutes les espèces de ce monde qu’elles se divisent en deux 

catégories, la première les comprend toutes, sauf nous, la seconde par répercussion, 

vous l’aurez deviné, nous incorpore nous en excluant toutes les autres, mais surtout ces 

deux groupes se distinguent, en contenant pour l’un l’ensemble de ces races, présentant 

par ce qu’elles sont, un niveau d’évolution pouvant être dit comme définitif, ceux-là à 

l’égard d’eux-mêmes, peuvent se considérer comme autant d’espèces finalisées, eux ne 

se modifieront plus, ou connaîtront-ils quelques changements, foncièrement infimes, qui 

ne bouleverseront en rien ou si peu, ce qu’ils sont déjà ; nous autres, qui nous sommes 

appelés humains, sommes un exact opposé à tous ces autres, terriens comme nous, si 

ceux-là resteront ad vitam aeternam ce qu’ils sont, nous, nous n’atteindrons jamais une 

définition de nous-mêmes, pouvant se dire complète à ce point, qu’elle camperait à 

jamais sur cette position, la décrivant dans sa totalité. 

Lorsque l’on fait sienne cette évidence coulant de source à ce point qu’elle ne nécessite 

pas, pour être intégrée d’être comprise, comme l’exige un problème digne de ce nom, 

nos travers en proportion dévoilent ce pourquoi nous leur cédons, il n’est alors plus la 

peine de joindre à nos dérapages toutes ces notions de bien et de mal, cette insistance 

qui nous vaut sans relâche de tenter de nous constituer une identité est par définition 

peine perdue, cette impossibilité notoire associée à notre volonté de toujours 

consistant à établir, pour notre compte propre, une preuve absolument contraire, a 

développé  en nous bien des facultés, devant de façon paradoxale leur puissance, à cette 

impuissance indéboulonnable nous avertissant que sur le plan de l’être nous sommes 

condamnés à être cantonnés à une sorte de stanb by, indépassable, nous valant pour 

toujours d’être de façon contradictoire de ceux qui ne sont pas. 
 


